
A l’occasion de la Journée internationale de tolérance zéro à l’égard 
des mutilations génitales féminines et des 10 ans de la consultation 
spécialisée des HUG, une journée d’information et de sensibilisation 
est organisée :

Jeudi 6 février 2020 de 9h30 à 17h
Hall de la Maternité, Boulevard de la Cluse 30, 1205 Genève

Au programme : stands, ateliers et discussions en présence de la 
Consultation MGF et l’Unité de santé sexuelle et planning familial 
des HUG, du Réseau suisse contre l’excision, de l’Association 
des médiatrices interculturelles (AMIC), du Bureau de promotion 
de l’égalité et de prévention des violences, du Bioscope et des 
interprètes certifiées Croix-Rouge et Connexxion.

Entrée libre

Plus d’infos :  http://hug.plus/mgf2020
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Les MGF peuvent engendrer de nombreuses complications génitales, urinaires, 
infectieuses, psychologiques, sexuelles et obstétricales. À Genève, une consultation 
spécialisée multidisciplinaire apporte des solutions pour améliorer la santé des femmes 
concernées. La partie interne du clitoris restant intacte après une MGF, le plaisir sexuel 
et l’orgasme restent possibles. 

Des conséquences lourdes 
sur la santé des femmes

Les MGF englobent toutes les interventions aboutissant à une ablation partielle ou 
totale des organes génitaux externes ou toute autre lésion des organes génitaux 
pratiquée à des fins non thérapeutiques (OMS, 2008). Différentes MGF sont pratiquées, 
qui vont de la piqûre du clitoris, à l’ablation d’une partie du clitoris et/ou des lèvres 
(excision), ou à la fermeture de l’office vaginal par la couture des lèvres (infibulation).

Les MGF touchent 200 millions de femmes et de filles dans le monde, dont 500’000  
en Europe, 22’000 en Suisse, et sont pratiquées généralement entre l’âge de 4 à 14 ans, 
mais parfois à quelques mois de vie ou juste avant le mariage. La pratique des MGF  
est illégale dans beaucoup de pays (article 124 du Code pénal suisse) et représente une 
violation des droits humains.

Les mutilations génitales féminines (MGF)

Aucun texte religieux ne prescrit l’excision ou l’infibulation, bien que certaines communautés les pratiquent  
au nom de croyances religieuses. Ne pas être excisée peut conduire à l’exclusion sociale, la stigmatisation et au 
sentiment de honte. Une femme infibulée, par exemple, est considérée comme davantage pure et attrayante,  
et son sexe plus esthétique. Les MGF sont aussi justifiées par différents mythes. Le clitoris est parfois considéré 
comme dangereux s’il n’est pas coupé, par exemple, car il pourrait grandir et atteindre la taille d’un pénis, 
blessant l’homme pendant la pénétration ou l’enfant à naître.

Le respect de la tradition sociale

Plus d’info

www.excision.ch   www.gams.be
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Based on DHS, MICS - March 2016 and other nationally representative surveys.

http://hug.plus/mgf2020

